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(le l'iiutgmientation diu poids de l cuira se, tout er relev:mit lu
batierl. recouite uni peu trop près de l'eau, in piiortau la longueur
de 7'u 25 à SU mètres avec lu largeur de 17 mitres. La batterie
fut r elevée dîe 90' tt . ' 5, et l'urmen ent li sé pîrovisoiremnt

Stre' t eintre 1 ions ralyès ( 30, et atten dant des pièces d 'un
cAilbre pis L Lr . ree de la imelinel dut être de 1 ,0 t
Ite vaux et la itee d i iigiitd La pro ie él, tai t tillée e ui

éper i t le tta:xiinnitn de voilire, pfirté de 500, ài 2.00 )-ý
Aitnsi onli été conù'truti'tes lei frégate n itl 17(>wd'r , lit Ir 't, ,
(lérol,ïn, li/a inim'

On adttla enluite ce i ilt' typ e do nvi re ilestinlé aitx uiities

Courses le plat de beîorette cuiras'ée la J, Uenîs' d'iîne
longueur de l'O ingètre. sur 1.1 tèîîtres de largeur le vant receviir
untue miiaehitn de -500 cevaux et donner tun vi tee le ! tudîitl

Le déplalceinit n'ét:nt plus sui'tait pour le poidstu' etlira-e
Complète, cette corvette dut être, cotintuî Ir S erin, A réduit
central avec Ceinture le long de l ign me le lottuisoi ; e'll rett
égleient ii ftort éperoi et tille toiiAdeux étig'sur le pont 
P'artieent Consistait en quatorze canolis ray( utre la /kli.

q unse, lan tcée A TolIon, se'ptCorvettes :oi t actuellemet ie
construction sur le ime plan légèrentet itoditié.

L:,îni:îine (r:d ossède li alitre modèle aissez cnrieux de
vaisseait de "ierre. J'est celui des gardues-eitek idoientgir
pritcipalemtîîent comme bélier, et dont ut, le iu dent
déjA lih iter. Le T<t rmae a 6) mètres du lonpqieur stir 1 de
largeur; la hauteur du lott :uudessus de l'eauln est que (0 î (1
les flatis extérieurs sont enirassé avec îles plaq'iî- îl e 0w 15

d'épaisseur j'avant porte une saillievigoureusement cuirasée,

qui s'avaice sous Iat de inaière fi pe reer la caréne dun itnvirec
attdessois île la p:rtie I rotégée surle ponIt esttime tour éule,-

ment icuirasséóre, pOrtati t ei ciel ouvert un: ealion li plus frt
calibre. A Iaide le deux hélices jiunelles, le btiiheti tour ne
suIr place tiisatit le tour entier de 1'horiion en qiatre tiinute 1 d
inaîièri permettre dt poinetr le cation dans toutes lts dir r-
tions. 1 Mais l'artillerie n'ét qu'un acelsoirt, iEforce priticipale
résiedans le choe de leron it aussi -1 diié au btiiient
une titachtinid île 500 ellevaux, qui lui perniet le miîarcelîr aiec
ine vitesse (le 13 i<eudîîls Pour le protéger contre bs abordaLe

utine coupole en t6l entour les flanles et se tern no e i:Irron
dissalit autour des bîout tla einée et le la totir cuiranée

Il n' a ni tiiture, i voihtire.
Enflin, l'atnenatien progrissive dt calibre des louchs A te 

forçant: ettcore lille fois i donn iuuirasses une épaisseuir plu
grande, tout enî modiiat hit la co îîst rite ion, des navires euix-ême

pour les mettre cin état le recevoir la notivelle artillerie, il a
filhi établir les plans île puissantes frégates cuirassées, destinée
à remplacer les nuciennes et à cotmposer plus tard, avec des cor
vettes cotmte a Bliqueuse et les gardes-cotes eomîne le
T utireuit, tout e la tiarindeti combat. Tels seront ' 'Oclan, i
FriCdlltîl le Mni'o, drégates armées de seize pièces de trè

gros calibre, dont douze dais la batterie et quatre dans lir
chiâteau fort, central installé sur le pont.

L'épaisseur des pha(ies est porlée A 01,20, liti-s li euir.îse ml
s'enfonce qu'a utour tie la ligne <le flottaison et ali efritre le long

ies flanes de la batterie. a machine, île 1 000 ciev:î îî z iloi
donner lunte vitesse de 11 neuds.

On voit qule l gélie mitariti ne a ciirehîé A protéger les navire
de guerre par ds moyens de plus CI plus ellicaces, tnais l'ar
tillerie n'est pas restée etn arrière lans la voie dt progrès. Lor
ic l'ètabli'ssciemt des preimiers navires enirassés, les bouches

feu les plus puissileites quiuen eniployées ent Europe étaient
poir la France, le camoin de 50, pesanti2 kilogrmmes e
lauiiçant tili projectile le 25 kilograiest pour l' .Agleterre t
eîntion uIe 6S, li poids de -1$,00 k ilo grantes avec titi boulet di
31 kilogranites.

La mîîariîîe îles etiats-Utis avait toujours reclerché la sla iup
riorité le pu issnnetîle l'artillIerie n cóunenement île la gterr
civile ei 1860, les Ailéric:ins posédaie léjà les canonms Dahl
grecn lueiniçatt des irojectiles tu oids de Gi kilogranies, mai
ils mnirent bientôt cii service îles canns do 150 livres et le 1

ponees, pesant plus dc 20 tonnes ct tirant, A la charge de 1.5 ,80,
ut boulet spiérilne dc 205 kilo grnines. Les diflieultés pré.
senft-exs par ces grosses bouches a feu consistaient surtoùt dans

lu flabrication des pièces elle-mêes et te leurs proeetiles, ainsi
(ue di l'i 1po1sibilid de i u urer r idaent d'nusi

étiorutnsm ses Les Américains praisent avoir surw onté ces
inîlieultés par les progrès de Il fabrieation conmme par ta per-

fectin des a ppu:i inéuniq enployés à Ila manSuvre, et ils
ont outîsé i exagération du culibre j fq i re eoî:itruire (des

cation s de 20 pouces, 0 5Slongs de 5m,029et d'un poids de
40 J23 kilogratîtes, dont le projectile, (i tie lse pas tuoiins

de 492 kihigrammes, est tiré avec lia eiarge de -15 kiligratiiQs
die potidre. Toutes ces pièces sont il iÛme lisse, C'est-Adire sans
lr ayures

n Angleterre, et surtout en France. on a ré.sisé phus long
temps l'tntrainietnent des gros c:libres niais après le comltat
livré et vue de Cherbourg, dans lequel le invire confédérÔ

V.lI Iurnlt 'lit couile peque inst:tanineint pir les boulets de
1I1 poues d i btinien i t fédéral le Keatrsig'e, ont sentit la néces
tité d'entrer réolfitment dans cette voie Aujourd'hui. d'après
des documînents ofliciels, l'artillerie dle marine emploie ei France

Io. : n C iton rayé de 0111,16 ( dc diaunitre intérieur, pestitit
5,000 kilogranmnes, anyant un boulet oblong et massif en acier,

de 1 kilogrmines, et un boulet creux ineetdiaire de 11 k50;
1 Un :tot rayé titi calibre de 01,19. pe ant 8,000 kilo-

granites. anvit pour projectile un boulet oblomt et masiif eu
acier (le 75 kilornnnes et uit beulet roid îde 25 kilogrames.

3 2. Une pièce 1e 0,24, pesant i14A0 kilogratutes, dont le
boulet oblong et inassif en acier pèse 1.1.1 kilogramimes.

Une pikCe plhs forte, du alibre dc 0e,27 est destine I Par
intentîent des batierits île côte.

LlAiighds ont des canioiiu rayés de 7 ponces, 0;11,177, pesaint
7,000 kilovgraiines, de 9 pouces, pesant 12,500 kilogrammes, et

* înit, A la citlrg de 18, -50-1 de pondre, un projectile de 113
kilograiiine, et entin le canoni de 13 poulces, du poids de 22,500
kilograrîinte., dont le projectile, pesait 20M kilograiinieo, est
lancé par .15 kilounes do poudre.

s 'augmentttion titiclibre doit cependant trouver une limite.
Stiutre la dillieulté des manouvres, les groses es ont l'iicott-
vénient tic u pouvoir tirer que lentement par suite de leufr
petit ntbre, leuir iise) hors île combat coinstitue pour le navire
une plrte de oree relativentent considérable ; enfin elles plré

sentent de grads dingers dc rupture. Pot' se rendre compte
sd ce danger, il suiit (e reinarquer que, par p 'accroisseet du
a calibre lisurface tie résistatiec croit comme le carré du dimnètre,
S tandis que l'effort de rupture croit comme le poids île la charge

- îe pimtire proportionnel luimênie ait poids titi projectile, c'est--
dire an eibe du diamètre de sorte q1u, pour titi Calibre dotbte

r le rapport de lot à la résistaice et préciséiitent doublé, et il
d doit arriver foreéiment à devenir plus gratd que l'uiiité.

En Angleterre. la question des iivires ciirassés a été. plus
qit'en Frnimce, l'objet de vives coitrovernscs, et les types succtesi-
veitient adoptés sont très-différenits les uns des autres. Le premiîîr
de ces types, repré-cité par hi frégate l Warror, qui fut lancée

1 aitcotnieneemint de 186 , c'est-Adire alès la Gtoire et avant
li Normandie, se distingnait des frégates fraçaises par la coque

s entièrement en fer, ses grandes diiienstioiis et soi enirussemiit
- partiel. Tout in liniit t la protection île la cir;se ux pOrtionï
s centrules <lu navire, les ingénieurs anglais n'avaient lpas ert

pouvoir concilier cette surclarge iiv les udi imensions ordinaires et
ils avaient adopté la longueur de 1l 5'.S qui dépasse celle de tous
les vaisseauix (le guerre cnstruits jtsqu'alors; la largeur étant

LIe ti ,in7i, l hetirasse, d'une épaisseur de 0"',11, n'est appliquée
que sur le tiers citrai de la loiigueur.Elle y règne julsqua n ven
du pont supérieur, taiis les extréinités sonit IaisAés sans iro

* tectiot ir lovitt tiquiel oi a eherelhé A renédier p: r nit
e mintd nombre de cloisons étanches i inuant le danger des voies

. dl'eu. ia machine, qui est le 1,000 chevauux dilone A la frégate
s une vitesse de plus île 11 nietids. Les fortnes le l'avant sont

5l'ueIC ilnesse exagérée, ce qui, joint l extruc loneur, rend le


